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Mardi, le recteur de la région académique de Normandie, Denis Rolland, a discuté quelques

minutes  avec  une  dizaine  d’enseignants  mécontents  de  la  décision  prise  en  faveur  d’une

suppression  de  90 heures  de  cours  à  la  rentrée  prochaine.  « Regrouper  dans  une  même

classe des élèves de filières très différentes comme la métallerie, le dessin industriel ou

encore la filière propreté met en difficulté les enseignants comme les élèves », dénoncent

les enseignants qui rappellent que beaucoup d’élèves du lycée n’ont pas le français comme

langue maternelle.

« Une classe de 30 lycéens, avec des élèves homogènes, ne pose aucun problème. En

revanche, mettre 30 élèves de niveau hétérogène, souvent turbulents et qui n’ont pas le

goût pour les matières générales dans la même classe, c’est cumuler les difficultés, aussi

bien pour les élèves que pour les enseignants. À l’heure où le gouvernement annonce

qu’il  souhaite  revaloriser  l’enseignement  professionnel,  sur  le  terrain  il  fait  tout  le

contraire. Dans ces conditions, comment conduire à la réussite scolaire d’élèves qui sont

souvent déjà en difficulté avec l’enseignement ? ».

Le  recteur  Denis  Rolland  avait  promis  de  recevoir  dans  l’après-midi,  une  délégation  de

professeurs.
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